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NOUS ACCUSONS L’ÉTAT de brader la 
santé au plus offrant !

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT de maltraiter 
les soignants !

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT de vouloir 
morceler les compétences et d’aller vers une 
santé low cost !

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT de ne pas 
garantir la sécurité des patients en 
bradant la santé !

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT et les 
politiques de vouloir détruire le modèle 
sanitaire Français ! 

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT de vouloir 
créer des métiers intermédiaires sous 
qualifiés par pur intérêt économique !

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT de vouloir 
installer un système de santé inégalitaire 
basé sur la hauteur des revenus et des 
contrats de complémentaires !

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT d’introduire 
une médecine à plusieurs  vitesses !

NOUS ACCUSONS L’ÉTATde violence à 
l’égard des professionnels de santé !

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT de vouloir 
industrialiser les soins en oubliant 
l’humain au sein des GHT !

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT de ne penser 
que chiffre et non intérêt du soin !

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT de destruction 
de notre tissu hospitalier public et privé !

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT de priver 
les soignants et les patients des droits 
décisionnels et organisationnels !

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT de priver les 
Français de leur liberté de choix !

NOUS ACCUSONS L’ÉTAT 
d’incompétence !

NOUS ACCUSONS LES POLITIQUES de 
ne pas construire une vraie démocratie 
sanitaire !

NOUS ACCUSONS LES POLITIQUES de 
manquer de courage et d’ambition pour 
la santé !

LES SOIGNANTS EN RÉVOLTE ACCUSENT !

POUR EXPRIMER CE-RAS-LE-BOL, POUR DIRE « NON » AU MÉPRIS, 
POUR QUE NOUS SOYONS ECOUTÉS, NOVEMBRE SERA BLANC !



LES INFIRMIERS-ES 
LIBÉRAUX-ALES
LES INFIRMIERS-ES EN ONT MARRE ! 

LES INFIRMIERS-ES NE SUPPORTENT PLUS CE DÉNI, CE DÉSASTRE !

RÉVOLTE contre les décisions arbitraires des pouvoirs publics, sans aucune 
concertation !

RÉVOLTE contre les pressions exercées par les caisses d’assurance maladie comme les 
contrôles des soi-disant « abus » qui deviennent des abus de contrôles, contre la notion 
de temps appliquée sans discernement, contre les menaces de déconventionnement, 
la remise en cause récurrente des indemnités de déplacement : On ne peut plus 
travailler la peur au ventre !

RÉVOLTE contre une nomenclature d’un autre temps, complétement obsolète, qui 
nous contraint et qui ne prend pas en compte les besoins du terrain, ni l’ensemble 
de nos compétences. 

RÉVOLTE contre les HAD soutenues par les politiques et qui ne respectent rien, ni 
critères d’inclusion, ni libre choix du patient, et détournent les patientèles !

RÉVOLTE contre le « tout structure » de type SSIAD, SPASSAD et autres mille- feuilles 
du futur système de santé sans respect des infirmières en place !

RÉVOLTE contre un zonage incohérent en augmentant le nombre de maisons de 
santé dont le coût pour le citoyen est exorbitant et incontrôlé !

RÉVOLTE contre l’Article 51 de la loi HPST qui permet le glissement de tâches : 
glycémies capillaires, vaccinations au détriment des infirmières.

RÉVOLTE contre le déni de reconnaissance de nos compétences,  qui ne nous 
permet pas de soigner en première intention.

RÉVOLTE contre le démantèlement des compétences, qui veut créer des «sous-
métiers», LOW COST du soin, et contre l’UBERISATION de la santé !!

RÉVOLTE contre l’explosion des charges instaurant des difficultés économiques 
amenant au « burn out » voire au suicide, amenant à des faillites (2 infirmières 
par jour) obligeant à travailler toujours plus pour gagner toujours moins.

RÉVOLTE contre une pénibilité non reconnue alors que le stress des soignants 
augmente.

LAISSEZ NOUS TRAVAILLER ! LAISSEZ NOUS SOIGNER !


